LA JONGLEUSE. 281

plate sur laquelle je disposai 4 la file les fusils tous
bandés.

Les Iroquois étaient au nombre de huit; j’avais,
par conséquent, besoin de mettre & profit toute mon
habileté afin de ne perdre aucune chance; car si
javais le malheur de commetire la moindre mala-
dresse, j'étais perdu.

I me fallut done attendre un moment de calme.

Longtemps, le doigt sur la détente, je suivis, du
bout de mon fusil, les frénétiques évolutions de orgie,
sans pouvoir viser avec sureté.

Enfin, je pus coucher en joue deux tétes d’Iro-
quois ; le coup partit, et les denx Iroquois tombérent
raide morts.

Profitant aussitot du moment de trouble et de stu-
-peur que produisit parmi eux eette attaque inattendue,
je saisis un second fusil ct tirai.

Un troisi¢ime Sauvage tomba pour ne plus se rele-
ver, et un autre gricvement bhlessé, aprés avoir fait
irois ou quatre culbutes sur le sable, prit la fuite vers
1a lisi¢re du bois.

Les quatre antres Iroqueis se précipitérent vers
les canots dans Pespoir d’y trouver leurs armes; mais,
prévoyant d’avance ce mouvement, j’avais eu la pré-
<aution de m’éloigner de quelques pas des embarca-
tions.

Pendant qu'ils se penchaient autour des canots pour
<hercher leurs fusils, j’eus le temps d’en abatire encore
deux autres.



